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Un accueil des candidats en famille
oy )

Le Concours Sax, cest aus-
si un hébergement des can-
didats au sein de familles di-
nantaises. En 2010 et en 2014,
la famille de Larissa Joukova
et Bruno Sandfurth a accueil-
li un candidat ukrainien, Taras
Pastushok. La famille de Phi-

lippe Jacqgmin et Isabelle Delor
a elle eu le plaisir d’héberger un

candidat japonais, Kohei Ueno.
Retour sur leurs expériences.

Pourquoi devenir famille d'accueil ?

Famille Jacgmin-Delor : « On avait
entendu que des familles accueil-
laient les candidats au Concours
Reine Elizabeth. Comme 1l y avait
lopportunité de le faire a Dinant
et quon est interessés par la mu-
sique, et par le saxophone en par-
ticulier, on sest poses candidats.
En tant que parents, cest loccasion
de soutenir un jeune qui a choisi de
devenir musicien et lui donner la
possibilite de realiser son réve. Cest
un acte benévole qui est fort impor-
tant pour donner une chance a tous,
ceux qui ont les moyens financiers
mais aussi ceux qui ne les ont pas. »

Famille Joukova-Sandfurth : « La-
rissa souhaitait s'integrer a Dinant
et elle a trouve que cetait une
bonne idee dheberger un candi-
dat. Accuelllir un candidat, cest
la richesse de rencontrer, parta-
ger, echanger des emotions.. »
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ture vous a apporte ?
Famille Jacgmin-Delor : « De bons
souvenirs I On a eu la chance que
Kohei ait pu aller jusquen finale,
mais cest avant tout une expe-
rience qui en vaut la peine ! Cest
assez particulier car, pendant 15
jours, on a quelgu'un dans la maison
qui joue du saxophone. Au départ,
ce son nest pas familier, mais apres
deux ou trois jours, on s'habitue. Et
au final, quand il est parti, ca nous
manquait, ce petit air de saxophone
I Cest tres interessant de pouvoir
rencontrer quelqu'un dune culture
etrangere et de pouvoir le soutenir
et laider. Ce concours a une im-
portance enorme a ses yeux. Les
attentes, les deceptions, le stress
gu'il peut avoir, on les ressent aus-
si. On comprend egalement un peu
mieux linstrument et comment
un musicien de tres haut niveau
se prépare. Cest tres instructif. »

Famille Joukova-Sandfurth : « Pre-
mierement,  decouvrir  dautres
cultures, dautres pays. On a parle
avec des Ukrainiens, des Italiens,
des Francais, etc. On echange, on se
retrouve pour boire un verre.. Deu-
xlemement, avoir un peu moins peur
de letranger. Et troisiemement, faire
la connaissance de personnes que
je ne connaissais pas encore a Di-
nant. Mon epouse a fait la connais-
sance de personnes que, méme
mol, je ne connaissais pas. Dail-
leurs, on remet le couvert cette an-
nee. On a méme decalée nos conges
pour revenir pour le concours ! »

Un souvenir ? Une anec-
dote a nous livrer ?
Famille Jacgmin-Delor : « La ma-

man de Kohei lui avait prepare
des paquets de riz pour sassurer
qu'il mange bien avant le concours.
Mais apres avoir golte la cuisine
belge, Kohei nous a dit : «Ce nest
pas necessaire». Du coup, il a fait
chauffer ses plats et on les a man-
ges ensemble. Cétait trés bon

Famille Joukova-Sandfurth @ « Les
souvenirs marquants sont tou-
Jjours autour dune table : Laris-
sa qui fait la traduction, les en-
fants qui se joignent a nous, les
echanges dans une atmosphere
conviviale. Mon meilleur souvenir,
cest le coté profondéement humain
de lexpérience. Ce garcon sest at-
tache a nous, et on sest attaché a
lui. On a pleuré quand il est parti. »



